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« Les habitants du
Neuville actuel reconnaî-
tront ce cadre familier »

La monographie de l’abbé Chobert, qui s’ouvre
sur un « chapitre préliminaire » (Physionomie
de la ville), est divisée en cinq parties. La
première est consacrée aux origines de
Neuville : évocation des Carnutes, puis des
moines défricheurs de Micy, du Novus Vicus et
des Francs, de la mobilisation de 40 000 Beau-
cerons, à l’appel de l’abbé Suger, contre les
brigands féodaux (fin du XIe siècle), de la Nova
Villa et des Villeneuves, avant la naissance de
Neuville à la vie communale (début du
XIIIe siècle). La deuxième partie retrace « la
grandeur et la décadence de la châtellenie » :
de l’époque où la châtellenie était tantôt la
propriété des ducs d’Orléans, tantôt une pos-
session royale (terribles effets de la guerre
contre les Anglais et les Bourguignons), jusqu’à
celle des Clérembault de Vendeuil (XVIIIe siè-
cle, y compris la Révolution), en passant par
Émilio de Cabryane et les engagistes (sei-
gneurs propriétaires pour un temps déterminé).
Dans la troisième partie, l’auteur décrit les fiefs
de Neuville et relate la vie de leurs seigneurs :
familles de Luyères et d’Ozereau et Saint-
Germain-le-Grand (manières princières au châ-
teau, théâtre et danse « sur un volcan », les
sans-culottes et un bel autodafé...). La qua-
trième partie concerne les institutions civiles
et militaires : la justice et le corps municipal,
l’instruction primaire et la société neuvilloise,
où l’on retrouvait la haute et la petite bourgeoi-
sie et la classe rurale. Enfin, la cinquième
partie traite des institutions religieuses : de
l’église (histoire et description) et des curés
(« sac au dos » au XIIe siècle), des cloches (leur
voix dans la plaine) et de la vie paroissiale.
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Ce livre est publié dans la collection
Monographies des villes et villa-
ges de France, dirigée par M.-G.

Micberth, qui compte plus de 2 370 titres à
ce jour. « Les documents qui constituent
l’ossature de ce travail historique m’ont
été fournis en partie par différentes person-
nalités du monde savant, écrit l’auteur
dans sa préface. C’est à eux que revient
tout le mérite de cet ouvrage. Je n’ai été,
suivant l’expression de Michelet, que « le
greffier qui écoute, qui recueille, qui re-
dit... ». Pour compléter ces documents,
j’ai écouté les voix diverses de la tradi-
tion ; j’ai respiré l’air ambiant où flotte le
souvenir des ancêtres ; j’ai interrogé les
pierres de l’église, les vieux arbres, les

pavés du Martroi qui furent teints du sang
des suppliciés, les murs des vieilles de-
meures où palpite encore l’âme des temps
révolus et qui abritèrent la vie des aïeux.
Un peu partout, j’ai pris des notes où des
aperçus psychologiques s’encadraient
dans les croquis des fiefs et de la
châtellenie royale. Et les habitants du
Neuville actuel reconnaîtront ce cadre
familier où se retrouve comme la saveur
du sol natal de la petite patrie. Ils pour-
ront se dire : là, j’ai promené mon en-
fance, moi aussi, là, s’écoulèrent les heu-
res tristes ou gaies de mon existence... »

De nouvelles localités se constituent sous
les rois francs : comme Neuville (Novus Vicus)

Située au nord d’Orléans, « dans une
enclave de la forêt, comme en un havre
de paix », Neuville-aux-Bois a des origi-

nes très anciennes, puisque, lors des fouilles
importantes pratiquées en différents lieux de
son territoire, on a retrouvé des silex datant de
l’époque paléolithique et des débris de pote-
ries antiques qui montrent qu’une partie, au
moins, du terroir, à l’origine, était habitée par
les Carnutes, établis dans des grottes en lisière
des massifs boisés. L’occupation romaine est
attestée par la grande quantité de monnaies
(Ier, IIe, IIIe siècles) découvertes à Neuvy, Chilleurs

et Bougy. Ensuite, la période des invasions fut
dévastatrice et c’est seulement sous la domina-
tion franque que des groupes de population
revinrent s’installer dans les lieux et firent
reculer les forêts, en défrichant et cultivant le sol
(moines de Micy). De nouvelles localités se
constituèrent : comme Neuville (Novus Vicus),
dont les paysans labouraient la terre. La chris-
tianisation fut lente dans la région (on vit même
des bourgs entiers retourner au paganisme),
mais Neuville possédait, comme Loury, une
église sous Charlemagne, desservie par les
bénédictins et, au Xe siècle, son territoire dépen-
dait de l’évêché d’Orléans... C’est l’histoire de
cette châtellenie (jusqu’à la fin de la Révolu-
tion, avec des prolongements au XIXe siècle),
qui est retracée dans l’ouvrage présenté ici.
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NEUVILLE : châtellenie royale

Neuville-aux-Bois, c’est d’abord le charme d’un site qui se révèle au premier regard : « une petite ville
bourgeoise (avec) des rues très droites, pour laisser voir, l’une, la façade de la gare toute blanche, dans
la verdure de ses bosquets (...), l’autre, une riante échappée de campagne et la tour du clocher géant,

monumentale silhouette qui emplit de sa présence toute la plaine ». Tous ces attraits de la localité de
l’Orléanais, ceux-ci et beaucoup d’autres, sont évoqués dans l’ouvrage de l’abbé Chobert, mais ils apparaissent
surtout comme la toile de fond d’une histoire riche et mouvementée, dont le récit, étayé par une connaissance
parfaite des archives, reflète bien la vigueur et la densité ; il nous conduit, en effet, des origines, très anciennes,
de Neuville, puisqu’elles remontent à l’époque des Carnutes (habitat du terroir quinze siècles avant J.-C.),
jusqu’au XIXe siècle, en passant par la période gallo-romaine (découverte de monnaies des trois premiers
siècles de notre ère), par la domination des Francs (défrichage, culture et constitution de villages), le passage
du Novus Vicus à la Nova Villa (Neuville), ou l’érection d’une véritable commune (début du XIIIe siècle)...
Toutefois, les grands moments du passé de Neuville, terroir rattaché au domaine royal dès le règne des Francs,
ont toujours été liés au destin de sa châtellenie, qui fut d’abord la propriété (alternée) des ducs d’Orléans et
de la Couronne : les temps sont terribles et héroïques pour elle pendant la guerre de Cent Ans (triste exode
des paysans chassés de leurs terres), elle retrouve la prospérité à la fin du XVe siècle (« on voit onduler à perte
de vue le bled froment »), mais après les prédications de Théodore de Bèze sous les halles, les huguenots
dévastent et incendient la cité, avant que Neuville ne soit administrée par des seigneurs engagistes, comme
Charles de Bois-l’Évêque qui versa pour cela 25 000 livres, que « l’opulente famille des Clérembault de
Vendeuil » n’achète le domaine en 1689 et que le marquis de Vendeuil ne connaisse un destin rocambolesque
pendant la Révolution : resté sur place et déguisé en artisan, il fut emmené à Paris et jeté en prison, ne devant
son salut qu’à l’abnégation de son valet de chambre... Le recensement des fiefs de Neuville et de leurs
seigneurs, ainsi que l’étude des institutions civiles, militaires et religieuses, complètent ce livre passionnant.
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Réédition du livre intitulé Neuville châtellenie royale, paru en 1906.


